
PALMIERS INDIGÈNES D'AMAZONIE

le Maurltla flexuosa
qui règne surles
marécages amazonlens:
le commerce de son
fruitest très actifà
Iquitos.

Palmiers
indigènes

d'Amazonie

Diversifiés en nombreuses espèces et types biolo­
giques, lespalmiers constituent de remarquables
marqueurs écologiques, Ilsjouentun rôle majeur
dans lefonctionnement de l'écosystèmeforestier et
comptent parmi les plantes lesplus utilisées par
1'homme. Lespalmiers,plusquetoutautrefamille
végétale,permettent d'aborder deux grands aspects
de la recherche écologique en milieuforestier tro­
pical ,' les mécanismes évolutifs deladiversité bio­
logique et lesproblèmes posés par la conservation
de cette diversitélorsqu 'elle concerne des espèces
exploitees.



Petitenoix de
l'Astrocaryum
chambira, très
consommée
et vendue.
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PHYTOGÉOGRAPHIE ET ÉCOLOGIE

ou ze a n nées de reche rches condu ites par
l'Orstom en coopération avec ses parte na ires
brésil ien s et péru v iens on t donné lieu à un e
première synt hèse phytogéo graphi que et éco ­
logiqu e qui définit la p lace des pa lmiers dans
les forêt s amazoniennes. Environ 180 espèces

distri buées en 38 genres se rencon tren t dans ce vas te
biome". Pour chacun des écos ystèmes, forê ts de te rre
fe rme sur sol argileux, sur sab les blancs, forêts maré­
cage uses d'ino ndation permanente ou pér iod iq ue,
for êts sur so ls all uv ia ux, e tc ., les communa utés de
palmiers ont été ca racté risées par le nom bre d 'espèces,
de genres, la diversité en types biolog iques, le nombr e
d ' ind iv idus, leur distribution verticale.

Les forêt s de terre fer me d u cen t re et de l'ouest
a mazon ien so n t les plus d iversifi ées e n espèces de
pa lm iers. Cel les de l'ou est so n t a ussi les plus riches
en ge nr es, ce q ui résulte du recouvrement des flore s
amazon ien ne et suband ine. La co mmuna uté de pal­
m iers des for ê ts de te rre fer me est co nce n trée dan s
le sous-bo is (98-99 % des indi vidu s o n t mo ins de 10
rn de haut ). La majorité des espèces (70 à 90 %) son t
de pe t ites plantes qui croissent dans la pén o mbre des
sous-bo is.

Les forê ts maréc ageuses, de co mposi tion flori s­
t iqu e assez hom ogène sur l'en semble du bassin, so n t
plus pauvres en espèces que les forêts de te rre ferme.
Le ty pe bi ol ogique dominant est le palmi er arbo­
rescent , co mposant pri nc ipal de la cano pée de ces
végéta t ions .

Les pal mi e rs jouent un rôl e important da ns le
fonctionnement de l'écosyst èm e forestie r. De nom­
breuses espèces so n t gréga ires . C'es t le cas de gra nds
pa lmiers : Oenocarpus bataua sur les sab les b la ncs
hydromorphes et dans les bas-fo nds , As trocaryum
jauari dans les for êts ripicol es*. Sur un h ect are de
marécage, un peuplement de Mauritiaflexuosa, com­
posé de 230 pal mier s ayant for mé un st ipe e t de 415
juvé n iles acaules (sa ns st ipe ) , prod uit 15 to n nes de
mat ière sèche par an (feu illes, inflorescences et infru ­
tesce n ces). Ce tte productio n es t nette men t supé­
rieure à celles des arbres et arbustes des forêt s de terre
ferm e (5-8 tonnes/ha/an ). Plusieurs espèces des genres
Astrocaryum, Orbignya et Scheelea const itu ent de s
peup lements très denses dans les sous-bo is. Leurs cou­
ron nes , en forme d'entonno ir, co llec tent les feuil les
mor tes et petites branc hes to mbées de la voû te fores­
tière ; ces "corbe illes à liti ère " so n t en vahies par les
rac ines des arb res qui viennent y puiser la matière
orga n ique .

Les palm ie rs ind igènes ab rite nt une faune
grou il la n te e t fort va riée : pe t its rongeurs, marsu ­
piaux , serpen ts, ba t raciens, sco rp ions, myga les, sco­
lopendres, et une multitude d'insectes, parmi lesquels
de nombreux ravageurs potentiels des palmiers cul­
tivés ( pa lm ier à huile e t coco t ie r ) int rodu it s en
Ama zoni e . Les puna ises d u ge nre Lincus (Pen ta-

torn idae ) tr an smett ent un protozoa ire, l'agent de la
"rnarch itez sorp resiva", au palmier à huile. Elles réa­
lisent leur cycle bio log iq ue, de l'oeu f à la nou vell e
po n te, sur plu sieur s espèces du genr e Astrocaryum et
sur Elaeis oleifera, le cousin amé rica in du palm ie r à
huile . Les chenilles qu i dévorent les feuilles du pal ­
mier africa in en pla n ta t io n indu striell e se no urris­
sent aussi de celles des palmiers indigènes en forêt.
Les populations de ces in sectes y sont régul ées par
des préd at eurs e t pa ras ites (le plus so uve nt d'a ut res
a rt h ro pode s) et leurs dégâts so nt naturellement
contrô lés, ce qui n 'est pas le cas dans un e plantat ion
industr ie lle de pa lm ie rs à huile.

UTILISATION ET CONSERVATION
DE LA BIODIVERSITÉ

Les palmier s font partie de la vie qu o tidienne
des Amazonien s qui en utilisent tous les co mposan ts:
feuilles, fruit s, gra ines , coeur, st ipe, rac ines (cf. enca­
dré p.31).

C ertains usages restent occas ion nels, feuilles pour
s'ab rite r de la pluie, fruit s grignotés lors d 'une ma rche
en forê t. Les prod uits peu vent interven ir da ns l'éco­
no mie famili ale sans to ute fois apporte r d e l' argen t



Le programme
"Palmiers amazoniens" _
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Las palmeras dei Amazonas

Préparation, à partir
du coeur de l'Euterpe
precatoria ,
de ''l'ensalada de
chonta", et vente sur
le marché d'Iquitos.

ecosistemas setvéticos. Las palmeras
de mayor tamano son altamente pro­
ductivas en las selvas pantanosas,
mientras que en tierra firme. las pal­
meras pequenas y de talla mediana
representan el princpal componente de
la maleza. Muchas especies sirven de
anfitri6n a una Inmensa variedad de
fauna y de lnsectos, Incluyendo algu­
nas plagas potenciales de la palmera
africana.
Las palmeras son también parte impor­
tante en la vida diarfa de los habitantes
dei Amazonas pues de ellas se obtiene
rnaterial para la construcci6n de teja­
dos, para la cesteria, fibras, palmito,
aceltes comestibles e Industriales y
raices medicinales.
Existen alrededor de quince especies
con potencial eeon6mico (fruta, aceltes,
palmito en lata, f1bras). Aigunas de
éstas son palmeras de tierra firme que
crecen en Jaspartes bajas de la selva.
que -se regeneran hicllmente en zonas
deforestadas y en vegetaciones secun­
darias y que pueden utillzarse en huer­
tas de especies multiples. en la stlvi­
cultura a para rehabilitar suelos
eroslonados. Las otras especles. que
creeen en densas zonas de las selvas
pantanosas y a 10largo de la cuenca
dei Amazonas. constituyen un recurso
clave para el control de las àreas pan­
tanosas.

Desde 1980, en colaboraci6n con sus
colegas de Brasil y Perù, los investi­
gadares de Orstom se han dedicado al
estudlo de la diversidad, de los
patrones de distribuci6n y de la eco­
logia de las plameras deI Amazonas.
Los investigadores han ldentificado
diversas comunidades de palmeras en
los ecosistemas de selva mas Impor­
tantes. como son las selvas pantano­
sas, las selvas de tierra firme, las de
sue los arenosos y las de suelas alu­
viales. Cada ecosistema de selva tiene
su comunidad de palmeras caracterls­
tica; en total han sido ldentiûcadas 180
especies pertenecientes a 38 géneros
distintos.
Es en las selvas de tierra firme don de
se concentra la mayor cantldad de pal­
meras ; el 98-99% de éstas no alcanza
los 10 m de altura y el 70-90% crece en
la maleza. Las selvas de tierra firme dei
centro y dei oeste dei Amazonas son
las mas rlcas en diversidad de espe­
cies. En las selvas dei ceste se encuen­
tra tamblén la diversidad de gêneros
mas extensa ; es aqul donde con viven
las floras amaz6nicas y subandlnas.
En las selvas pantanosas existen
menos especies, sin embargo aqui las
palmeras forman âreas densas, de
grandes extensiones.
Las palmeras juegan un pa pel muy
importante en el funcionamiento de los

flexuosa dans la région
d'Iquitos (Projet MRT ,
1992 -1993) .
Depuis 1993, la nouvelle
coopération entre
l'Orstom et le CENARGEN/
EMBRAPA, au Brésil,
marque une réorientation
du programme: analyse
des processus de
domestication amorcés
par les amazoniens,
étu d e des migrations
des espèce s tr anspor­
tées, ou suivant l 'homme
au long de ses défriche­
ments, et évaluation de
leur impact sur les activi­
té s humaines et sur le
fonctionnement des
écosys tèmes forestiers
(Projet SOFT).

Commencé en 1980, à
Manaus, le programme
concernait la phytogéo­
graph ie et l 'écolog ie
des palm iers
(Orstom/CNPq-INPA). Il
s'est poursuivi de 1985 à
1992, en Amazonie péru­
vienne, en abordant des
aspects de systématique
et de conservation
(Orstom/UNMSM, projet
WWF-US) et en s'atta­
ch ant principa lement
aux espèces à potentiel
économique (Orstom/
IIAP). Il s'est élargi à
l'inventaire de l 'entorno­
faune des palmiers
(Projet SOFT, 1992-1993)
et à une étude "pi lote" de
l' exploitation des maré­
cages à Maurit ia

r
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Fibres extraites
de la feuille de
l'Astrocal}'um
chambiraj elles sont
colorées avec des
fruits de la forêt.

Utilisation des feuilles
de "l'irapay",Lepida­
cal}'um gracile
pour la confection
des toits.
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(matériaux de constructio n pour les maisons) ou être
ve nd us su r les ma rchés locaux et régionaux, occa­
sion ne lleme nt ou régulièrement, et constituer alors
une source de revenus secondaires (fruits, fibres, mais
aussi feuilles pour la confection des toits des maisons),

U ne qu inzaine d'espèces indigènes présentent un
potentiel économ ique (fruits, huiles, conserve s de
coeur de palmier, fibres). Certaines ont pris une impor­
tance tell e qu'e lles symbol isent les tro is grand es ci tés
amazoniennes : MauririafleXW)sa (aguaje) pour Iqu itos,
Asrrocaryum aculeatum (tucurnà) pour Manaus, Euterpe
oleracea (a çat) pour Belém.

Plusieurs espèces de palmiers form ent des peu -

plernent s denses sur les sols marécageux: Euterpe ole­
racea, E. precatoria, Mauritia flexuosa, Oenocarpus
baioua, C es so ls ne peuvent être cultivés sans la mise
en place d'un drainage art ificiel qui demande un inves­
t issemen t financier co ns idérable . Ils sont générale­
me nt dé laissés dans les plans d'aménagement de s
régions amazoniennes . L'exploitati on des peuplemen ts
de pa lmiers qui poussent dans ces marécage s offre une
so lut ion pou r leur mise en valeur.

Les espèces qu i cro issen t sur les ter res fe rmes
(Asrrocaryum acuieatum, A. chambira, Orbignya pha­
lerata) régénè rent spo ntané ment dan s les végé ta tions
seconda ires. Elles intégrent naturellement les ve rgers



plurisp écifiques e t les agro forê ts. Elles affec t ion nent
les terrains pa uvres et peu vent servir il la récupéra­
t ion des surfaces dégradées.

L'expl oitation traditi onnelle de ces pa lm iers tient
de la cuei lle tte et de l"'ext rac t ivis me ". U n e se ule
espèce , Bacrris gasi/Jaes (pupunha), qui aurait été intro­
d uite en A mazonie, a été amélior ée par le s
A mé rindie ns. Cependa nt, les A mazon iens ont amorcé
un e prem iè re phase de domestication de q uelq ues
es pèces, en t ransportan t les p lantes d 'une rég io n à
l' autre, sou s forme de gr a ine o u de pl antule, et en
les isolant ainsi de leu rs popu lat ions d'or igine. Aucune
tentati ve d' améliora tio n génét ique n 'a encore été réa­
lisée par les in st ituts de recherche. Po urta nt, Elaeis
oleifera revêt une impo rt ance c ruc ia le po ur l'av eni r
de la cultu re du palmier à huile en Amérique du Sud.
Ses gènes con tr ibueron t , par hybrid at ion , à augmen­
ter la résistance de E. gllineensisdéc imé par de s mala­
dies , comme la "po urri ture du co eur", don t l'agent
pa thogène et le vecteur restent encore incon n us _

Francis Kah n et Guy C outurier,
Dé pa rte me nt "M ilieux et ac t ivité agrico le",
U R "Diversit é b iologique et systèmes fore st iers"
Lidio Corad in , Cenargen/Embrapa
et Kember M ejia , Instituto de Investi gac ion
de la A ma zonia pe rua na ,

G los sa ire
Bio me : ensemble d'écosystèmes
R ipicole : q ui pouss e sur les berges

Sigles utilisés

CENARGEN Centro Naciona l de Pesqui sa de

Recu rsos Gené t icos e Biotecnologia
CN Pq Conselho Na c ional de

De sen volv imento cient ffico e
T ec no log ico

EMB RA PA Empresa Brasile ira de Pesqui sa
Agropec uaria

llAP lnstituto de Invest igac iôn de

la Amazoni a Peruan a
INPA Instituto N ac iona l de Pesq uisas da

A mazân ia
SOIT So ls e t For êt s T rop icau x

(M in istè re de l'En viron nemen t)
MRT Ministère de la recherche et de

la technologie
U N MSM U niversidad N ac io nal Mayor San

Ma rcos (Lima)

WWF-US W orld Wildlife Fund - Etats -U n is

D'autres feuilles, plus
grandes, celles du
"shebon", Scheelea
butyracea , pour la
confection de la
maloca des indi ens
Mayoruna (35 m de
long x7 mde large) ;
frontière Pérou-Brésil.

Les principales espèces
de palmiers àpotentiel économique de l'Amazonie _
(nom vernaculaire - Pays)
- Ecosystème - parties
de la plan te uti lisées
(produits).
Acrocomia acu/eata .
(rnaca ùba, rnucaj à ­

Brésil) - terre ferme -
fruit (pulpe crue).
Aphandra natalia (tagua
blanca - Equateur) - terre
ferme - feuille (fibres)
Astrocaryum acu/eatum
(tucumâ - Brésil) - terre

ferme - fruit (pu lpe crue,
bo isson, glace).
Astrocaryum chambira
(chambira - Equateur,

Pérou; cumare ­
Colombie) - ter re ferme ­
noix (amande comes­
tible), feuille (fibres).

Astrocaryum vu/gare

(tucumâ - Brésil; awarra ­
Guyane) - savane, sols

sableux - fruit (pu lpe
crue et cuite).

Bactris gas /paes
(pupunha - Brésil;
pi juayo - Pérou) - fruit
(pu lpe cuite, huile), coeur
de palmier.
Euterpe o/eracea (açai ­
Brési l; pinot - Guyane) ­
forêts marécageuses ­
fruit (pulpe: boisson),
coeur de pal m ier
(con serve), rac ine (usage
médic inal).

Euterpe precatoria (açai
- Brésil; huasai - Pérou) ­
forêts marécageuses,
so ls alluv iaux ("varzea") ­
fruit (pulpe: boisson,
g lac e), coeur de palmier
(frais et conserve), stipe

(matériau de construc­
tion).
Leopo /dinia piassaba

(plassaba - Brés il; chiqui
chiqui - Vénézuéla) - so ls
all uviaux ("varzea") ­
feu ille (fibres).
Ma urit ia flexuosa (buriti ­
Brésil; ag uashi ­
Equateur; aguaje, Péro u;
canang ucha - Colombie;
moriche - Vénézuéla) ­
marécages d ' inondation
permanente et tem po­
raire - fruit (pulpe: crue,

glace, gâteau, boisson),
coeur de palmier (frais),
feu ille (matér iau de
co nst ruct ion, fibres),
stipe (am idon).

Oenocarp us bacaba
(bacaba - Brésil) - forêts
de terre ferme - fruit

(pul pe boisson).
Oenocarpus bataua

(pataua - Brésil; seje ­
Co lombie; ungurah ui -

Pérou) - fruit (pulpe:
bo isso n, huile), raci ne
(usage médi cinal).
Oenocarpus mapora
(bacabinha - Brésil; sina­
millo - Pérou) - forêts
marécageuses - fruit
(pul pe bo isson).
Orbignya pha/erata
(babassu - Brésil) - terre
ferme - fruit (charbon de
bois , huile), feuill e et
sti pe (matériau de
construction).
Phytelephas ma crocarp a

Qar ina - Brésil ; tagua,
yarina - Equateur, Péro u)
- sols alluviaux ("varzea")
- frui t (pulpe crue), graine
(immature, gélat ineuse:
consom mée; à ma turi té,

très dure : ivo ire végétal).
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Native palms of the Amazon

Pour en savoir plus _

Dans une savane sur
sables blancs hydro­
morphes au nord de
Manaus : une espèce
arborescente, Mauritia
carana, et au premier
plan , un petit palmier
acaule, Barcella odora
(le genre Barcel/a est
très proche, au plan
systématique, du
genre Elaeis qui inclut
le palmier à huile;
Barcella n'a pas
encore fait l 'objet de
recherche génétique).

Une corbeille
naturelle à feuilles
mortes: Astrocaryum
javarense.

Sinee 1980 , together wilh Brazilian and
Peruvian partners, Orstom has been
earrying oui researeh into the diversity,
d istributio n patterns and eeology of
Amazonlan palms.
The researehers have deseribed palm
eommunitles in ail the main forest eco­
systems, ego swam p forest, forest on
dry land, on white sandy soils , on per­
iodica lly flooded alluvial soils, etc. Eaeh
forest eeosystem has its eharacteristie
palm eommunity; ail in ail, 180 speeies
be longing to 38 differenl genera have
bee n identified.
Dry lan d forests con tain the most
palms; 98-99% of these are found in
the understory (70-90% of pa lrn spe­
cies being small, understory plants).
The wldest range of palm species are
fou nd in forest eeosystems on dry land
in the ce nt ral and west ern Am azon.
The widest range of genera is found in
the w estern fo rests, where the
Am azon ian and sub-Andean floras
overlap. In the swamp forests there are
fewer species, but here tree palm s
Iorm dense, extensive stands in which
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they are the main can opy component.
Pa lms play a significant role in the
functioning of forest ecosystems. Tree
palms are hig hly productive in swamp
forests, while on dry land, small and
medium-sized palms may densely
oc cu py the und erstory. Ma ny spec ies
play ho st to a tremendous variety of
wildlife, mo stly insects, including sorne
potential pests of the Afriean 011 palm.
Palms play a large part in the daily lives
of Amazonian people, providing leaves
fo r thatching or basketwork, f iber , pal­
m ito, frui t , edible and fu el o ils, stems
for building and roots for medieine.
There are about fi fteen species with
eeonomic potent ial (fruit, oils, pa lmito
can ning, fiber). Sorne o f th ese are dry
land pa lms that grow at low d ensit y ;
these regenera te weil in deforested
areas and secondary forests and can
be use d in multi-species orchards, in
agro-forestry, or for restoring degra­
ded soils. The others, growing in dense
stands in swamp forest throughout the
Amazon basin, constitute a key
resource for swamp management.
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